Document d’accompagnement de l’enquête sur les loisirs des adolescents

Quels objectifs ?


Cette enquête sur les loisirs des adolescents a été élaborée dans le cadre d’un groupe recherche-action de l’IUFM, dont les premières réflexions se sont portées sur le traitement du genre au fil des programmes de SES des classes de seconde, première et terminale. Soucieux, en particulier, de mettre en valeur la question du genre dans notre enseignement, les membres du groupe ont souhaité proposer des séquences pédagogiques pour chacun des niveaux à l’instant mentionné. L’enquête-loisir est la séquence proposée pour la classe de seconde. Son objectif principal, d’un point de vue pédagogique, est d’amener les élèves à réfléchir sur les liens entre identités de sexe et comportements individuels, à travers l’exemple des loisirs (où les « loisirs » sont entendus comme un temps physiologiquement non contraint, socialement associé au plaisir ou à la détente – à ce titre les activités ménagères, les devoirs scolaires ou même les lectures imposées ne relèvent pas des loisirs).

La collecte d’un nombre relativement important d’enquêtes ne manquerait pas cependant de rendre possible une exploitation à visée scientifique. Les membres du GRP-SES se proposent ainsi de centraliser les données recueillies par les collègues, en vue de les agréger. Le genre sera bien sûr examiné en tant que variable explicative. Mais nous nous proposons également d’apprécier le poids de variables traditionnelles (comme la PCS, voire l’âge), ou moins habituelles (comme l’appartenance ethnique)... Pour ne pas compromettre une éventuelle exploitation scientifique de l’enquête, nous vous invitons à veiller à ce que l’en tête des questionnaires soit convenablement renseigné. 
Comment introduire l’enquête auprès des élèves ?


Afin de préserver la spontanéité des réponses et de permettre le démarrage de l’enquête assez tôt dans l’année scolaire, il est suggéré de mettre en avant un objectif (pédagogique) associé, en faisant valoir auprès de nos élèves que l’enquête vise à illustrer le travail du sociologue. Les élèves seront invités à noter, au fil de la journée, sur un carnet ou une feuille prévue à cet effet, puis à reporter en fin de soirée sur le questionnaire le temps qu’ils consacrent, jour après jour, à leurs divers loisirs sur une période de deux semaines, de préférence non consécutives (afin d’éviter que ne s’installe une certaine lassitude). Cette durée globale nous est apparue comme un bon compromis, entre souci de retenir une plage suffisamment longue pour répertorier les habitudes de loisirs, et souci de ne pas imposer une contrainte trop durable à nos élèves. 

Afin de préserver l’intimité des élèves, sans pour autant nuire au sérieux des réponses, un anonymat partiel sera établi. Ainsi, une fois rempli, le questionnaire sera rendu au professeur qui découpera l’en tête sur lequel figurent les informations relatives à l’élève, après y avoir inscrit un numéro d’anonymat et l’avoir reporté sur le questionnaire correspondant. On veillera à instaurer un système de numérotation permettant de distinguer les questionnaires selon qu’ils ont été remplis par les filles ou par les garçons (ex : numéros pairs pour les filles, impairs pour les garçons). En outre, il est fortement recommandé de mener l’enquête sur différentes classes (ou en coordination avec un collègue), afin de permettre un échange en bloc des questionnaires en vue du traitement. L’ensemble de la procédure à l’instant décrite sera porté à la connaissance des élèves.
Comment exploiter les questionnaires en classe ?


Les élèves seront répartis par groupes de 2 ou 3, en tenant compte des deux contraintes suivantes : 
1) Afin de faciliter le traitement (partiel) en classe de l’enquête, chaque groupe aura la gestion d’un nombre égal de questionnaires (quitte à ce que l’enseignant écarte volontairement un nombre donné de questionnaires) ; 
2) Afin d’orienter le traitement de l’enquête vers une réflexion sur la socialisation différentielle, selon le genre, les groupes auront à gérer des enquêtes correspondant à des enquêtés qui sont soit tous de sexe masculin, soit  tous de sexe féminin


Les élèves feront les totaux pour les enquêtes dont ils ont la charge (ce qui implique d’abord d’effectuer un total pour chacune des semaines, puis de reporter sur une troisième fiche enquête vierge le temps hebdomadaire moyen consacré par chaque enquêté aux différentes activités répertoriées –cette enquête synthétique est à agrafer avec le jeu de questionnaires auquel elle correspond, afin de faciliter le travail de saisie sous Ethnos qui sera effectué par les membres du GRP-SES). Dans le souci de s’assurer de l’exactitude des calculs, une double comptabilisation pourra être effectuée (en invitant, par exemple, les élèves au sein d’un groupe à échanger leurs enquêtes –ou en confiant la charge spécifique de cette vérification à un élève, dans les groupes où il y aurait plus d’élèves que d’enquêtes à traiter).


Compte tenu du caractère fastidieux d’un traitement exhaustif sans l’aide d’un logiciel adapté, il est conseillé de procéder, à partir de là, à une agrégation sélective des données en la possession de chaque élève. Ce traitement orienté peut avoir un double objectif : 

1) Permettre d’illustrer une démarche de traitement d’enquête ; on pourra ici, par exemple, déterminer collectivement le temps moyen passé par les adolescentes enquêtés à regarder la télévision ou à lire (les moyennes étant d’abord effectuées au niveau des groupes, puis au niveau de la classe –l’identité du nombre d’enquêtes par groupe évite ici d’avoir à procéder à des moyennes pondérées), ou encore la proportion d’enquêtés qui lisent, ou ont une pratique sportive régulière ; 

2) Permettre de révéler (le cas échéant) des différences de pratiques selon le genre, qui constitueront un point de référence dans le cadre d’un traitement de la notion de « socialisation » (différentielle) ; on pourra ici se focaliser sur deux ou trois champs pour comparer les pratiques selon le genre (lecture, jeux et pratiques artistiques et culturelles, par exemple) ; il pourra, à terme, être intéressant de revenir de façon plus significative et précise sur cette question de la socialisation différentielle, en utilisant les résultats agrégés obtenus grâce au traitement effectué par les membres du GRP-SES.  
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